
Parler avec un Maître 
 
Hello Suzanne, 
 
Durant toute ma vie d’adulte j’ai été engagé dans une quête incessante, et pourtant la 
possibilité d’établir un contact avec un Maître me semble tout aussi éloignée qu’elle 
l’était lorsque j’ai quitté ma carrière dans la banque afin de poursuivre des études 
ésotériques il y a près de trente ans maintenant… Quel est votre avis ? Soyez honnête 
avec moi, s’il vous plaît. 
 
Merci. 
 

Simon 
 

Chichester 
 
Hello Simon, 
 
Oui, je serai honnête avec vous. Ne pas s’en tenir à ce minimum serait un 
gaspillage de votre temps et du mien. 
 
En premier lieu, considérons la nature de la Hiérarchie.  La Hiérarchie est 
composée d’unités de conscience hautement évoluées qui se sont engagées à 
servir l’humanité. Ce sacrifice, constamment renouvelé, maintient  la Hiérarchie 
en existence parce que sans lui, ces unités de conscience avec lesquelles nous 
nous connectons sous la forme des Maîtres se déplaceraient à un niveau où toute 
mémoire de l’humanité et de ses souffrances est anéantie. 
 
Les Maîtres traitent avec ceux qu’ils reconnaissent comme étant de même 
nature qu’eux-mêmes, c’est à dire ceux qui, à leur niveau, ont fait un sacrifice 
similaire, plaçant leur vocation et leur responsabilité (telles qu’ils les perçoivent) 
avant toutes considérations personnelles, y compris la quête spirituelle 
personnelle. 
 
S’ils découvrent des serviteurs engagés, les Maîtres traiteront avec eux à 
quelque niveau que ce soit, bien qu’apparaîtront des différences dans la façon 
d’établir les relations et dans le degré de compréhension ou d’interaction entre 
le serviteur et celui qui supervise, tout ceci dépendant bien entendu du niveau de 
conscience. 
 
C’est par conséquent la disponibilité pour le service et non le niveau de 
connaissance ou de conscience que recherchent les Maîtres. 
 
Les chercheurs spirituels qui restent engagés dans leur quête ne sont pas 
vraiment disponibles pour le service. Ils peuvent – et suivant mon expérience, le 



font souvent – accepter volontiers une telle idée, mais ils n’acceptent pas ni 
même reconnaissent une opportunité de servir qui les éloigne des expériences 
qui leur semblent importantes pour leur développement. 
 
Qu’était-ce encore ce que St Augustin disait : Seigneur, fais de moi un saint mais 
pas tout de suite ! Il parlait pour les nombreuses personnes qui sont en contact 
avec la fondation DK, croyez-moi ! 
 
Chaque année, je parle et j’écris à d’innombrables personnes qui ont en tête 
l’idée que travailler pour la Hiérarchie signifie disposer continuellement 
d’interprétations personnelles fournies par un guide qui vous dira tout ce que 
vous voulez savoir et qui représentera par-dessus le marché une validation de 
grande valeur spirituelle pour le reste du monde. 
 
Ce n’est nullement cela. Vous, le serviteur individuel, n’êtes rien d’autre qu’une 
opportunité dans le temps et l’espace et votre propre quête spirituelle est 
supplantée par les exigences de la tâche dans laquelle vous vous engagez. Vos 
problèmes personnels comptent seulement dans la mesure où ils ont un impact 
sur la tâche en question. Un Maître ne peut traiter avec des énergies fluctuantes 
étant donné qu’elles ont un effet négatif sur son propre champ d’énergie et il est 
nécessaire de garder le contrôle du corps émotionnel. On ne s’approche pas d’un 
Maître en pleurant. Il a du travail à accomplir et si vous travaillez avec lui, c’est 
le cas pour vous aussi. Vous aurez à apprendre à affronter la négativité, l’envie 
et le ressentiment qui vous assailliront sans arrêt. 
 
Comme personnalité, vos ressources seront utilisées jusqu’au bout ; et vos 
ressources matérielles le seront aussi. Vous devrez apprendre comment générer 
ce dont vous avez besoin parce que vous aurez besoin de le faire encore et 
encore. Vous abandonnerez toute idée de vous installer à table pour prendre 
votre repas : Il faudra improviser pour obtenir ce que vous pouvez. Libre à vous 
d’accepter ceci au niveau qui vous plaira. 
 
Pourquoi devrait-on accepter ceci ? Le cœur et le cœur seul peut fournir la 
réponse à cette question, et lorsqu’il le peut, la personne est prête à parler avec 
un Maître. 
 
Vous devez considérez qu’il s’agit ici du contexte de votre propre vie,  Simon : 
Personne ne peut le faire à votre place. Etes-vous disponible pour le service ? Le 
service est-il votre sentier ? Un maître ne parlera que de service et de rien 
d’autre parce que le service est la raison même pour établir le contact. 
 
Sincères salutations 
 
Suzanne 
 



Pourquoi, à cette époque de grands besoins et de grande opportunité, les Maîtres 
ne sont pas plus accessibles ? 

 
Chère Suzanne, 
 
Merci de faire partager la lettre de Phillip ainsi que votre réponse sur le web ce 
mois-ci. J’ai appris beaucoup grâce aux deux lettres. Tant d’informations arrivent en 
ce moment (de quelque part) et (étant donné que je suis Gémeaux) j’en ai 
personnellement lu une grande quantité. Par l’intuition je discerne simplement ce qui 
sonne juste pour moi. 
 
Mais sous l’angle d’une perspective plus large, mon vif espoir est que quelqu’un sur 
cette planète soit en contact direct avec les Maîtres ! Et de préférence beaucoup de 
gens ! Si seulement j’en faisais partie ! Rien à voir avec l’égo, Simplement, 
j’aimerais tellement avoir une conversation directe avec un Maître. Je n’ai 
qu’environ dix mille questions à poser ! Oh, et pouvoir vivre une vie dirigée du plan 
de l’âme – comme ce serait extraordinaire ! J’y songe, c’est tout. 
Voici ma question…… 
 
Encore merci Suzanne de permettre un débat sur ces importantes questions. 
 
En esprit, 
 
JP 
 
Hello J 
 
Merci pour votre réaction intelligente. 
 
La Hiérarchie se rend disponible dans la mesure où elle dispose de personnes 
prêtes à passer à l’action et à agir à partir de ce que donnent les Maîtres. Nous 
croyons que savoir est le but ultime de tout ceci alors qu’en fait ce n’est qu’un 
commencement. La raison d’être de la Hiérarchie est le service et les Maîtres 
traitent avec ceux qui se consacrent inconditionnellement au service. Quelle 
utilité y aurait-il à ce que la Hiérarchie donne à des gens qui ne feront rien de 
l’information procurée parce qu’ils perçoivent que les circonstances de leur vie 
ne conviennent pas tout à fait pour leur permettre de se consacrer entièrement 
au service : pas assez de temps, de certitude… d’argent…d’aide. Sans cesse 
j’entends nos étudiants réagir ainsi, même ceux qui sont sur le point d’obtenir 
un contact. Là est le problème… 
 
Sincères salutations 
 
Suzanne 


